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•d'eau fond de sable vasseux lieu distant éloigne

<de 25 a 30 lieues de Québec

Le mardy 25 7*"*. a 6 heurs du matin nous

avons levé l'ancre touttes voilles dehors grand

frais les vents au 0. N. O. tems cleire faisant la

routte du N. E. et N. E. ^ E. jusqu'à six heures du

«oir que nous avons mouillé l'ancre à l'isle au liè-

vre dans l'ouest du pot à l'eau de vie par 8 brasse

•d'eau fond de sable fin vasseu lieu distant de

Québec de 35 à 40 lieues.

Le 26 7"". les vents a O. N. O. beau frais le

temps cleir et froid. Nous fumes bien surpris le

matin de ne pas mettre à la voille, c'est alors que

notre cap*", nous dit que la fregatte qui nous

•convoyoit etoit à dessin de nous garder j'usqu'à

l'arivée de l'Amiral Duril qui doit sortir avec

nous du fleuve. Maigre les représentations que

Mr. (le Ramsay envoya faire au cap", de la fré-

gate qui ne donna d'autres reponces que de dire

que telles ttoient ses ordres, il faillut avoir la

•douleur de voir passerjournallément le vent favo-

rable de O. S. O. et leurs vaisseaux qui s'en alloit

et prendre le partie de la patience, triste sort de

<ce voir dans un mauvais battiment, entassés les

uns sur les autres sans autre nourriture que du
bisquit entièrement pourris ou grueaux espèce de

farine d'avoine ou il y a moitié paille pour faire

<le la bouilliis avec un peu de bœure mellé de suif.
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